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D’ici mi-juin, nous allons avoir plusieurs occasions de comme morer l’engagement des 

parachutistes en Indochine. Cela commencera le 7 mai par la ce re monie nationale a  l’e cole des 

Troupes ae roporte es en souvenir des combats de Dien Bien Phu et se poursuivra jusqu’au 

Congre s des 14 et 15 juin, en n’oubliant pas la journe e nationale du 8 juin de die e a  la fin de la 

guerre d’Indochine. 

De ceux qui ont ve cu cette e poque, peu vont pouvoir se rendre a  Pau pour des raisons bien 

compre hensibles d’a ge et de sante . Il appartient donc aux sections de les honorer soit en leur 

permettant de participer aux ce re monies locales, soit en leur rendant visite. Le message ci-

dessous pourra e tre lu par le pre sident de section a  l’occasion d’une ce re monie locale. 

« Il y a 70 ans, la bataille de Dien Bien Phu sonnait le glas de la pre sence française en Indochine. 

De s 1945, sortie meurtrie de la deuxie me guerre mondiale, la France devait faire imme diatement 

face a  la re bellion nationaliste Viet-Minh. Au nom du droit des peuples a  disposer d’eux-me mes, 

les Etats-Unis soutinrent initialement ce mouvement inde pendantiste, avant de re aliser que le 

Viet-Minh e tait d’abord d’obe dience marxiste, appuye  par l’URSS et la Chine populaire, et que 

leur allie  français se battait pour la de fense du monde Libre dont ils e taient le champion. Leur 

appui bien trop tardif, conjugue  au peu d’inte re t que la France accordait elle-me me a  cette 

campagne lointaine, ne permit pas au corps expe ditionnaire constitue  de soldats de me tier, 

me tropolitains, originaires des colonies et le gionnaires, de gagner la partie. 

Si la deuxie me guerre mondiale fut le the a tre des premiers exploits des parachutistes français, 

c’est pendant la guerre d’Indochine que ceux-ci forge rent leur le gende. Troupe d’intervention, 

les unite s parachutistes me tropolitaines, coloniales et le gionnaires furent engage es partout ou  

le combat faisait rage : renforçant les garnisons attaque es, recueillant les formations en repli, 

frappant les arrie res ennemis, encadrant les maquis oppose s au Viet-Minh, formant et 

accompagnant les unite s parachutistes locales, les fameux « bawouan » qui constitueront l’e lite 

des arme es nationales.  

Conque rant dans un premier temps par un assaut ae roporte  la plaine de Dien Bien Phu puis 

constituant la re serve ge ne rale de la base ae roterrestre, les bataillons parachutistes mene rent 

les contre-attaques, reprirent les pitons perdus, se battirent jusqu’a  la dernie re heure. Cet 

he roï sme gratuit, alors que tout e tait perdu, me rite le respect. Nous nous inclinons devant la 

me moire de tous ceux qui ont participe  a  cette glorieuse e pope e et nous honorons ceux qui sont 

encore parmi nous. Ils sont un exemple pour nous permettre de relever les de fis qui nous 

attendent. » 


